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DfiVELOPPEMENT HISTORIQUE DE

L'INDUSTRIE HORLOGERE

A LA VALLEE DE JOUX DE 1712 A 1924

(Suite et fin.)

S'il nous est impossible, vu le peu de temps qui nous est

accorde, d'entrer dans plus de details sur tous les perfection-
nements et inventions de tous genres apportes dans l'horlo-
gerie manufacturee, par la maison Ls Audemars pendant
plus de 50 ans, nous ne saurions omettre la montre ä quan-
tieme perpetuel avec cadran de 48 mois, dont la premiere
piece fut livree en i860 ; puis la montre ä longitudes, pou-
vant donner l'heure de toutes les localites de la terre, au

moyen d'un seul cadran et dont la premiere fut livree au

mois de decembre 1870.

Un mot maintenant des collaborateurs de Ls Audemars.
Comme cela a dejä ete mentionne plus haut, c'est sous ses

auspices en 1840 que David Piguet-Pasteur alia au Locle

pour y apprendre la partie des pierres et du sertissage.
Disons tout de suite, et pour ne pas y revenir, que des cette
date il fonda au Brassus un atelier de sertisseurs, qui devint
dans la suite des annees 1'importante maison Piguet freres
& O, qui occupe un tres grand nombre d'ouvriers a tout ce

qui concerne 1'empierrement des rouages d'horlogerie.
Egalement sous les memes auspices, trois autres parties

du terminage de la montre furent introduites au Brassus.

Aux environs de 1850, Hector Lecoultre fonda un atelier de

dorage et adoucissage des mouvements de montres, qui acquit
beaucoup de reputation.
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Des 1857, Theophile Aubert montait des boites or au

Cret-Meylan et par son association avec les Meylan freres
du Cret des Lecoultre, ils fonderent en i860 la maison

Aubert et Meylan, plus tard Meylan freres, en s'installant ä

la Fontaine du Planoz. Us sont parvenus ä un tel perfection-
nement dans leur partie, de l'aveu meme des monteurs de

Geneve, qu'on a longtemps demande leur marque, apres la

fermeture de leur atelier.

C'est aussi ä peu pres a la meme epoque, que David Golay-
I regier fonda un atelier pour le fixage et le decoupage des

cadrans de tous genres, qu'il fallait encore tirer du dehors,

comme les aiguilles et ressorts de montres, pour les raisons

donnees plus haut.

Pendant toute cette lutte pour perfectionner l'horlogerie
faite ä la main et conserver ä La Yallee le monopole des

pieces compliquees, la fabrication mecanique faisait d'im-
menses progres par le developpement chez nous de la fabri-

que Lecoultre-Borgeaud & Cie et un beau jour, comme par
un coup de tonnerre, la fabrication manuelle fut ä peu pres
aneantie. Impossible d'entrer dans plus de details sur ce

sujet : il nous suffira de dire que de 1885 ä 1900, la plupart
des fortes maisons citees plus haut, abandonnerent insensible-

ment la fabrication ä la main, dans des circonstances plus ou

moins onereuses.

A la maison Ls Audemars succederent trois nouvelles

maisons : Louis Audemars, Francois Audemars fils et Audemars

freres, qui eurent beaueoup ä souffrir des circonstances

qui suivirent cette dissolution.

Disparus depuis plus de 35 ans les monteurs de boites et,

depuis un peu moins, les doreurs et decoupeurs de cadrans,

parties qui de longtemps, suivant les apparences, ne referont

pas leur apparition dans notre Yallee.
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Donnons maintenant un rapide coup d'ceil sur l'avenir. S'il
est absolument incontestable que la dissolution de la maison
Ls Audemars a marque un temps d'arret dans le developpe-

ment de la fabrication de la montre complete ä LaVallee, on

doit constater qu'il n'a ete que tres momentane. La reputation

acquise aux montres du Brassus s'est reportee sur
d'autres maisons plus recemment fondees et qui en ont tres
heureusement beneficie.

Parmi les fabricants de montres qui ont travaille depuis

1885, outre les trois maisons mentionnees ci-dessus, citons

Ami Lecoultre-Piguet qui etablissait de tres belles montres

simples et tres compliquees, pretes a mettre en poche.

Ls-Elisee Piguet, horloger de grand talent, a qui Ton doit
de nombreux perfectionnements et ameliorations dans l'hor-

logerie compliquee, fabriqua surtout des montres ä repetition
et des grandes sonueries ä minutes. II fut un eleve d'Henri
Golay de La Forge. S'associant plus tard avec son frere
Henri-Daniel Piguet et Ami Lecoultre-Piguet, ils fonderent
la maison Piguet & Lecoultre, qui continua quelques annees
la meme fabrication, qu'ils abandonnerent partiellement plus
tard, et Ls-Elisee Piguet seul continua mecaniquement, au

Brassus, une fabrication de mouvements simples et compli-
ques de tous genres, qui parait en pleine prosperite.

Charles-Henri Meylan Watch C'e, fondee dans la derniere
decade du XIXme siecle, a assez brillamment marche pendant
un grand nombre d'annees, pour bätir une fabrique et se

constituer en societe anonyme.

Sorti du rang des cadraturiers ä minutes, Jules Audemars,
homme de grand talent et double d'un travailleur infati-
gable, fonda vers 1875 - 1880 la grande maison qui, par suite
de son association en 1882 avec Edward Piguet, devint
Audemars Piguet & Cie, S. A., actuellement la principale
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du Brassus, et y occupe un grand nombre de bons ouvriers,

qui livrent des montres de 1er choix en tous genres.
Nous n'aurions garde d'oublier Lugrin & Cie, S. A.,

Charles-Henri Golay, ä l'Orient et au Sentier, fabrication

d'horlogerie plus courante.
Les fils de Victorin Piguet, d'abord fabricants d'horlogerie

en blanc et plus tard s'installant comme fabricants de

montres entierement terminees.

Nous voulons encore mentionner quelques fabricants, tant

pour l'horlogerie en blanc que pour les montres entierement

terminees, qui ont dejä partiellement accompli leur täche,

soit :

Paul Piguet-Capt, au Brassus, pour montres entierement

terminees ;

David-Lucien Golay, Chez-le-Maitre, pour des montres

entierement terminees ;

Paul Nicole, aussi Chez-le-Maitre, pour de l'horlogerie en

blanc ;

Adrien Aubert, Derriere-la-Cöte, pour de l'horlogerie en

blanc ;

Jules-Cesar Capt, au Solliat, pour des montres entierement

terminees ;

Emile Baud, au Sentier, aussi, croyons-nous, pour des

montres entierement terminees ;

Charles Piguet, a l'Orient, pour de l'horlogerie en blanc.

Nous gardons, pour terminer cette nomenclature, la puis-
sante fabrique d'horlogerie Lecoultre & Cie, S. A., au Sen-

tier, que nous ne pouvons que mentionner ici, dans l'espe-

rance qu'une plume plus autorisee que la nötre en fera un

jour l'historique, avec des elements qui nous font defaut. Cet

historique serait une etude de la revolution qui s'est accom-

plie dans la fabrication de l'horlogerie au eours du XTXm?

siecle, qui, par l'abaissement des prix, a mis les montres a
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la portee d'un beaucoup plus grand nombre de consomma-

teurs, en modifiant du tout au tout les conditions des

ouvriers qui travaillent dans cette industrie. On porte main-
tenant des montres non seulement au bras et dans la poc'ne

de gilet, mais on a reussi ä eonstruire tous genres de comp-
teurs, non plus seulement pour mesurer le temps qui s'en-

vole, mais pour contröler la vitesse et le travail de toutes

especes de machines. Impossible aussi d'entrer ici dans plus
de details sur ce vaste sujet. L'evolution progressive du

XIXme siecle a ete plutöt lente, mais assurant la construction

presque parfaite de la montre de poche ä La Vallee. Aujour-
d'hui on invente ä l'electricite des mecanismes rentrant
dans l'horlogerie, qui font rever.

Nous n'avons malheureusement pu faire aucune mention
des fabricants des communes du Lieu et de l'Abbaye, car ce

n'est pas pendant les quelques semaines qui ont suivi la

demande qui nous a ete faite d'entreprendre ce travail et la

condition de le lire en 30 minutes, qu'il eüt ete possible de

faire l'historique complet de l'horlogerie ä La Vallee.

Nous faisons nos excuses ä ceux qui peuvent avoir ete

oublies, ainsi que pour le fait d'avoir un peu mis l'accent

sur les travaux accomplis pendant environ trois quarts de

siecle par la maison Ls Audemars, parce qu'elle a ete la

promotrice de la grande fabrication horlogere ä La Vallee.

J'ai collabore pendant 15 ans avec mes oncles et pere et,

connaissant leur modestie, malgre le gros effort accompli,

j'ai saisi cette occasion pour sortir leur.memoire de l'oubli,
un peu assombrie par les circonstances qui avaient dissout
leur maison.

Nous concluons en constatant que l'esprit individualiste
et quelque peu ego'iste, qui s'est appesanti sur toute notre
economie sociale, a effleure notre industrie horlogere, sans

qu'il soit possible d'entrer dans plus de details. Les horlo-
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gers de talent ne nous manquent guere, mais malheureuse-

ment tout l'effort de 1'esprit est tendu vers les sports et les

jouissances absorbants et dans ces dispositions on oublie

iacilement qu'il y a bientöt un siecle et plus, de courageux
pionniers de notre industrie, oubliant leur contort, s'en

allaient au loin pour collectionner et rapporter au pays les

elements qui manquaient ä notre industrie horlogere pour
acquerir le developpement d'aujourd'hui.

Que ces jeunes horlogers songent done un peu ä l'avenir,
qui exige toujours de nouveaux progres, essaient de sortir
du rang, soit individuellement, soit collectivement, afin de

renforcer le nombre de nos fabricants, tout ä fait insuffi-
sant pour absorber les quelques quinze eleves sortant annuel-

lement de l'Ecole d'horlogerie de La Vallee fondee en 1901,

qui malgre son chiffre annuel d'environ quarante-cinq eleves

ne pourra que pericliter si eile ne sert qu'a former des

ouvriers pour ^emigration, au lieu de repondre au veritable
but pour lequel eile a ete creee, savoir : de developper suffi-
samment 1'industrie pour former de La Vallee un vrai centre
de fabrication horlogere, ou viendraient les acheteurs, comme
e'est le cas dans le Jura neuchätelois et bernois.

Quand le comite de la Societe industrielle et commerciale
de La Vallee s'occupa pour la premiere fois de cette ecole

vers 1880, il restait un seul apprenti dans la commune du

Chenit Si. apres de grandes luttes on a pare ä cette lacune

au moment opportun, il ne serait que temps de songer Nau

plus grand developpement de notre fabrication de la montre

complete, car qui ne progresse pas recule, afin d'absorber

davantage chez nous les produits de nos fabriques d'ebauches

bien outillees. C'est pour ce plus grand developpement que

nous formons les voeux les plus ardents.

Brassus, aoüt 1925. Louis AUDEMARS.
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